
Chère Madame ma Grand-mère (Elisabeth Brami) �
Exploitation pédagogique �

1ère et 4ème de couverture �

La 1ère de couverture�
-  Auteur�
-  Editeur�
-  Titre : observer la taille des lettres, la mise en page / opposer « Chère Madame » à �
« ma grand-mère » / lister les hypothèses sur une affiche�
-  Illustration : où trouver le nom de l’illustrateur ? / description (seule, une jeune fille, �
assise sur son lit, écrit une lettre) (c’est sombre d’où le mystère, le secret…)�

La 4ème de couverture �
-  Il n’y a pas un résumé mais un extrait du roman : cet extrait est écrit à la 1ère personne �
du singulier, c’est une lettre. Faire le rapprochement avec la couverture. �
Qui écrit ?  Olivia�
A qui écrit-elle ?  A une dame, peut-être sa grand-mère.�
Pourquoi lui écrit-elle ? Olivia veut connaître la vérité sur son père.�
�
-  Le commentaire de l’éditeur : chercher dans le dictionnaire « épistolaire » et « filiation », �
faire expliquer si besoin « drame de l’abandon » et « origines. » �
�
- Apport magistral sur les romans épistolaires : �
. Ils étaient très courants au XVIIIème siècle. �
. Ils représentent soit des fictions réalistes comme « Chère Madame ma grand-mère », soit �
des échanges totalement imaginaires.�
. Il peut y avoir plusieurs voix qui se répondent, il peut y avoir uniquement les lettres de �
l’expéditeur, des collections de lettres ou plusieurs lettres insérées dans un récit. �
. Les lettres impliquent souvent d’entrer dans la vie intime des personnages (amour, famille, �
confidences, voyages…)�

Préalable�
Vocabulaire et présentation d’une lettre : expéditeur, destinataire, date et lieu, formule initiale, �
formule finale, signature, paragraphes, PS). �



Chère Madame ma Grand-mère (Elisabeth Brami) �
Exploitation pédagogique �

Lettre n°1 �

Lire silencieusement la première lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous puissent comprendre l’intrigue de ce 
roman. �
�
Décrire l’illustration : �
Une jeune fille, dont on ne voit que la moitié du visage, hésite face à une feuille blanche, un 
crayon à la bouche.�
Commenter les différences avec la couverture. �
�
Qu’est ce qui est apparent sur l’illustration ? Qu’est ce qui est coupé ? Pourquoi ? �
Olivia se découvre peu à peu à travers sa lettre. On voit donc plutôt sa bouche car c’est sa 
parole qui nous permet de la découvrir. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : �
lieu « La Varenne », date « le 4 septembre », formule d’introduction « Madame », les 
paragraphes, la signature, P.S (expliquer que cela signifie écrit après). �
�
Caractériser l’originalité de la correspondance : �
Une adolescente qui écrit à une personne inconnue mais qui est peut-être sa grand-mère. �
�
Présenter le personnage principal, Olivia. �
Rechercher les éléments sur la narratrice : son prénom est Olivia, elle a douze ans et demi, 
elle habite à La Varenne, elle a de l’argent de poche...�
Déterminer le caractère d’Olivia. Percevoir à la fois son côté malin et sa fragilité. Insister 
sur le besoin essentiel de connaître sa propre histoire, ses origines. �
�
Mettre en avant le fait que sa démarche est secrète. �
Rechercher le champ lexical du secret : « en fouillant », « cacher la vérité », « seule », « 
en cachette ».�
Évoquer la ruse évoquée dans le post-scriptum, l’enveloppe avec son écriture pour la 
réponse, pour éviter les soupçons de sa mère. �
Débattre sur la démarche d’Olivia, sur le secret qui pèse sur ses épaules. �
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Lettre n°2 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ ou élèves) pour que tous puissent comprendre la réponse de Mme 
Barrois. �
�
Décrire l’illustration : des mains de femme tiennent la lettre, on ne voit pas son visage. �
�
Pourquoi ne voit-on pas son visage ? Quel effet cela fait-il ? Quelle atmosphère cela permet 
d’installer ?�
L’illustration introduit un climat de mystère, de secret. quelles sont les différences avec 
l’illustration précédente ? La première illustration montrait celle qui écrit, qui s’exprime, on voyait 
donc sa bouche. La deuxième montre celle qui lit la lettre, on voit donc ses mains. �
�
Expliquer le vocabulaire de cette lettre : aucunement, je consens, empressement, cesser, 
préserver,... �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : changement de police (italique), lieu « Marseille », 
date « le 21 octobre », formule d’introduction « Mademoiselle », les paragraphes, la signature « 
Madame Barrois ». �
�
Présenter le personnage de Madame Barrois. �
Relever les éléments : son lieu de vie Marseille, son nom, son langage, son âge avancé « j’ai passé 
l’âge » ...�
Situer Marseille et La Varenne sur une carte, visualiser la distance. �
�
Identifier la distance imposée dans cette réponse. �
Citer la formule initiale « Mademoiselle » qui garde l’anonymat alors qu’Olivia avait signé sa lettre. 
Puis préciser qu’elle vouvoie l’adolescente.�
Noter les multiples phrases à la forme négative, comme « je ne tiens aucunement... », « je ne sais 
pas », « je ne vois pas... » , « erreur sur la personne », « adressée à moi à tort », « votre nom ne 
m’évoque rien ».�
Ajouter les phrases injonctives « vous devriez cesser », « je compte sur vous... », « Restons-en là 
», « tournez-vous vers votre entourage »... �
En conclure que Madame Barrois a un ton autoritaire voire moralisateur dans cette lettre, elle 
rejette cette nouvelle correspondante courtoisement.�
Expliquer l’expression « La curiosité ne paie pas ». �
�
Percevoir des touches de tendresse : �
Certaines phrases montrent quand-même que Madame Barrois s’adresse à une jeune fille, une 
enfant : « votre jeu de devinette », « dans votre trop grand empressement à vouloir comprendre 
des situations d’adultes », « Et si ce n’avait été votre écriture d’enfant, je n’aurais pas pris la peine 
d’ouvrir ce courrier ». Et surtout elle écrit « bon courage ». �
�
Débattre : Est-ce que cette femme est ouverte ou fermée à l’histoire d’Olivia ? �
�
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Lettre n°3 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous les élèves puissent comprendre. �
�
Décrire l’illustration : il s’agit d’une photographie, une femme pose pour la photographie 
sur un bateau avec un homme tenant la voile. �
�
Qui sont les personnages sur la photo ? �
La femme est la mère d’Olivia. On ne sait pas qui est l’homme. �
�
Quelle impression se dégage de la photo ? �
Les personnages ont l’air heureux. La photo dégage une impression de bonheur. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : lieu « La Varenne », date « le 2 décembre 
», formule d’introduction « Chère Madame », les paragraphes, la signature Olivia ou O, P-S. �
Montrer la politesse d’Olivia malgré un langage courant. �
�
Identifier la cause de la démarche d’Olivia. �
Relever les arguments de cette demoiselle : le besoin, la quête de la vérité.�
Montrer la prédominance du je dans cette lettre et la précédente. �
Repérer le MAIS en lettres capitales qui montre son entêtement.�
Rechercher le champ lexical de la quête : �
« solution », « bizarre », « curieuse », « je pense », « j’imagine », « je ne dirai rien ». �
Le système de l’enveloppe est encore proposé et expliqué dans le post-scriptum. �
�
Comprendre les indices qui ont poussé Olivia à écrire à cette inconnue. �
Quels sont les objets qui lui servent d’indices ? Il y a la lettre et la photographie. �
�
Expliquer les éléments de l’enquête à partir de ces indices : la lettre date de dix ans, le 
nom de famille Barrois écrit dessus, situer la ville de La Ciotat, remarquer que ce n’est pas 
loin de Marseille. �
Recopier le passage du texte qui correspond à l’illustration.�
 �
Expliquer la tristesse de la mère d’Olivia. �
Citer ses actions : garder la lettre, conserver la photographie dans le portefeuille, prendre 
des comprimés pour dormir. En conclure que cette femme est triste, nostalgique. �
�
Anticiper : �
Qui est Madame Barrois pour la mère d’Olivia ? Que peut faire Olivia pour connaître la 
vérité ? �
�
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Lettre n°4 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous les élèves puissent comprendre. �
�
Expliquer le vocabulaire de cette lettre : divulguer, insignifiant, courtoise, votre voie... �
�
Décrire l’illustration : une femme âgée, dans le doute, réfléchit tournant le dos à une 
lettre posée sur une table. Là encore, on ne voit pas bien son visage qui reste dans l’ombre. �
�
Que voit-on de plus par rapport à la 1ère illustration la concernant ? Pourquoi ?�
On voit son corps en entier, et on aperçoit son visage. Cela montre qu’elle se dévoile peu à 
peu. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : changement de police (italique), lieu « 
Marseille », date « 20 janvier», formule d’introduction «Chère Mademoiselle », les 
paragraphes, la signature « Madame Barrois ». �
�
Faire le lien entre l’illustration et le début de la lettre. �
Calculer le temps entre la lettre d’Olivia et cette réponse, un mois et demi est passé. �
�
Comprendre le langage soutenu employé par Madame Barrois. �
Expliquer certaines phrases.�
Proposer un exercice où les élèves trouveront un synonyme en changeant de registre de 
langue (ex : panier/poubelle, incalculables/ immenses, bienveillante/ gentille, à votre égard/ 
pour vous, un fait / un événement, insignifiant/ petit, courtoise/ polie...). �
�
Étudier la position de Madame Barrois face à l’intrigue. �
Citer la volonté de déchirer la lettre.�
Madame Barrois pose de nombreuses questions, cela met en avant ses propres doutes.�
Malgré cela, elle reste sur sa position : le refus. �
Relever les phrases injonctives de ce courrier « veuillez admettre mon silence », « je vous 
conseille »...�
Comparer les formules finales de cette lettre avec celles de la première.�
Quelle est la différence entre adieu et à dieu ? �
�
Interroger les élèves sur leurs impressions : �
Pourquoi est-ce qu’elle ne répond pas franchement à Olivia ? Pourquoi est-ce qu’elle répète 
vouloir arrêter cette correspondance alors qu’elle répond ?�
De quel risque parle-t-elle ? �
�
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Lettre n°5 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous les élèves puissent comprendre. �
�
Décrire l’illustration : Olivia poste une nouvelle lettre. Son visage est découvert. �
�
Quelles sont les différences entre cette illustration et la précédente ?�
Olivia apparait à visage découvert, à l’inverse de Madame Barrois. Elles regardent dans 
deux directions opposées. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : lieu « La Varenne », date « le 14 février », 
formule d’introduction « Chère Madame », les paragraphes, la signature Olivia (celle qui 
attend depuis longtemps) et O pour le P-S. �
�
S’intéresser à la persévérance d’Olivia. �
Détailler les stratégies d’Olivia : la ruse, l’humour, l’explication de sa quête, l’expression de 
ses besoins, la certitude exprimée, culpabiliser Madame Barrois.�
Revenir sur les lettres précédentes pour montrer les points communs et les différences. �
�
Remarquer la détresse d’Olivia. �
Relever le champ lexical de la peine : « j’y repense tout le temps », « ça fait mal », « ne 
me laissez pas tomber ! », la parenthèse après sa signature « celle qui attend depuis long- 
temps »... �
�
Préciser que la lettre qu’elle avait trouvée dans les affaires de sa mère a disparu.�
Comprendre l’implicite : sa mère a des doutes et l’a changée d’endroit. �
Remarquer qu’elle veut construire une relation de confiance avec Madame Barrois : le 
silence, le secret, ladite correspondante à Marseille. �
�
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Lettre n°6 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous les élèves puissent comprendre. �
�
Expliquer le vocabulaire inconnu : le renouveau de la nature, la décrépitude, hypocrites, 
les sornettes, la rancune... �
�
Décrire l’illustration : la vieille dame réfléchit face à une page blanche et un stylo. �
�
Qu’est ce qui est nouveau ? �
On voit son visage, elle se découvre enfin. �
�
Quelle attitude adopte-t-elle ? �
Elle a un air sévère, elle regarde par-dessus ses lunettes, comme pour critiquer. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : changement de police (italique), lieu « 
Marseille », date « 3 mars», formule d’introduction « Chère Olivia », les paragraphes, la 
signature « Madame E. Barrois ». �
�
Remarquer les changements de cette lettre : l’espace entre la lettre d’Olivia et cette 
réponse a diminué (2 semaines), Chère Olivia, et l’initiale de son prénom avec son nom de 
famille en signature. �
�
Relever l’humour et l’émotion. �
Faire relire à l’oral le passage sur la vieillesse en y mettant le ton.�
Faire attention pendant cette lecture aux différents types de phrases (interrogations, 
exclamations). �
Que pense-t-elle de la vieillesse ?�
Qu’appelle-t-elle des grands-mères-gâteaux ?�
Est-ce qu’Olivia a réussi à toucher la corde sensible de cette femme ? �
�
Dresser le portrait de cette femme. �
Citer les nouveaux éléments qu’elle confie : « seule », «mon mari est mort », « la vie m’a 
endurcie », « Madame E. Barrois ». En conclure que des événements tristes ont traversé sa 
vie et qu’il lui reste un caractère bien endurci. �
Opposer ces confidences au fait de trouver cette correspondance insensée. �
�
Expliquer l’expression « Sans gentillesse, mais sans rancune ». �
Madame Barrois insiste sur son côté dur mais elle précise qu’elle n’en veut pas à Olivia. �
�
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Lettre n°7 �
Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous les élèves puissent comprendre. �
�
Expliquer le vocabulaire inconnu : les négatifs, retour à l’envoyeur,... �
�
Décrire l’illustration : Olivia est face la lettre de Madame Barrois (on remarque les initiales), ses mains 
soutenant sa tête, le regard franc, direct. �
�
Quelles différences voit-on par rapport à l’illustration précédente d’Olivia ?�
Olivia regarde le lecteur droit dans les yeux. Son regard est franc, direct. On sent qu’elle exige la 
vérité. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : lieu « La Varenne », date « le 8 avril», formule 
d’introduction « Chère Madame Barrois », les paragraphes, la signature « Olivia ». �
�
Comprendre le rôle des indices dans cette enquête. �
Demander aux élèves la différence entre un indice et une preuve.�
Que signifie « Retour à l’envoyeur » ? La lettre n’a pas été lue, mais réexpédiée. �
Que veut dire parler vrai selon Olivia ? C’est la vérité, opposée aux expressions détournées, aux 
mensonges.�
Qu’a fait Olivia pour avoir cette preuve ? Elle l’a cherchée long- temps puis elle a comparé les écritures. �
Pourquoi est-ce que sa mère a déplacé cette lettre ? Elle a peut-être peur qu’Olivia la trouve. �
�
Étudier l’émotion d’Olivia. �
Relever les attaques lancées « je ne sais pas si vous m’avez menti », « je pourrais décoller l’enveloppe 
»... �
Découvrir les souffrances ressenties par Olivia dans la vie quotidienne par rapport à l’absence de son 
père.�
Citer les fiches de renseignements à remplir sur les parents (pas de père), l’absence de dialogue avec sa 
mère sur son père. �
Comprendre l’enjeu pour Olivia de découvrir la vérité : se construire pour l’avenir.�
Interroger les élèves sur les émotions ressenties : colère, déception, tristesse ? �
Remarquer qu’Olivia analyse l’évolution des formules utilisées par Madame Barrois à son égard.�
Découvrir qu’Olivia n’a plus de grand-mère maternelle. Il ne reste plus que Madame Barrois ? �
�
Questions �
Que veut faire Olivia à dix-huit ans ? Aller la voir à Marseille. Pourquoi a-t-elle écrit « Chère Mme 
Barrois » ? Elle ne connaît toujours pas son prénom.�
Est-ce que la mère d’Olivia a des doutes ? La lettre avait effectivement changé de place. �
Est-ce qu’Olivia peut faire confiance à Madame Barrois ? �
�
Débattre : �
Remarquer qu’elle a des doutes sur Madame Barrois : lui a-t- elle menti ?�
Pourquoi est-ce qu’Olivia n’ouvre pas cette lettre ? Peut-être qu’elle ne veut pas transgresser l’interdit, 
peut-être qu’elle attend la vérité par Madame Barrois.�
Pourquoi est-ce qu’elle lui propose de poursuivre la correspon- dance ? Elle l’apprécie.�
Et vous, avez-vous un /une correspondant(e) ? Aimeriez-vous en avoir ? �
�
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Lettre n°8 �
Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous les élèves puissent comprendre les événements du 
passé. �
�
Expliquer le vocabulaire inconnu : par inadvertance, l’indulgence... �
�
Décrire l’illustration : des lettres arrivent chez Madame Barrois (passé ou présent ?). Commenter avec les 
élèves : que pourraient être ces lettres ? �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : changement de police (italique), lieu « Marseille », date « 11 
avril», formule d’introduction « Chère Olivia », les paragraphes, « Affectueusement », la signature « 
Eléonore Barrois ». �
Remarquer que la lettre a été écrite trois jours après celle d’Olivia (cela correspond à la semaine 
d’anniversaire de l’adolescente), c’est la première fois qu’elle écrit aussi vite, elle commence par « Chère 
Olivia ». Commenter avec les élèves : qu’est ce que cela peut sous entendre ? (Madame Barrois s’est prise 
d’affection pour Olivia, ses barrières tombent). �
�
Caractériser le langage de Madame Barrois : �
Indiquer le sens de certaines expressions à la demande des élèves.�
Expliquer l’expression « retourner le couteau dans la plaie », « peine perdue » qui rappellent la douleur et 
le découragement. �
�
Comprendre un événement antérieur. �
�
À quel moment a-t-elle reçu cette lettre ? Il y a dix ans, son mari était à l’hôpital.�
Pour quelle raison l’a-t-elle réexpédiée ? Elle souffrait déjà trop, elle manquait de force.�
Est-ce qu’elle connaissait la mère d’Olivia ? Seulement son nom.�
Rechercher le passage qui correspond à l’illustration « je laissais s’entasser les lettres... ». �
�
Faire la liste des informations sur les événements du passé : �
• son fils a eu une relation un été,�
• elle a renvoyé la lettre en secret, �
• elle a vécu un premier drame (avant la mort de son mari), �
• elle ne savait rien de la mère d’Olivia, ni de l’enfant.�
• la mère d’Olivia n’a jamais renvoyé de lettre. �
�
Relever le champ lexical de la culpabilité, de la souffrance. �
« égoïstes », « un acte de lâcheté », « fragile », « enfouir », « menacée », « fardeau », « de remords et 
de honte », « soulagée », « révélations », « indulgence »...�
Comprendre qu’elle demande pardon et remercie Olivia de la délivrer de cette souffrance. �
Trouver la phrase dans cette lettre qui indique qu’elle est certainement sa grand-mère. �
�
Conclure sur les changements à la fin de la lettre : elle lui souhaite son anniversaire, « affectueusement 
», « Eléonore Barrois ».�
La vieille dame, libérée, s’ouvre, témoigne de la tendresse, et transmet son identité entièrement. �
�
Engager une discussion sur cette phrase : « Treize ans est un bel âge, l’âge de la majorité religieuse 
dans de nombreuses cultures. » �



Chère Madame ma Grand-mère (Elisabeth Brami) �
Exploitation pédagogique �

Lettre n°9 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous puissent comprendre. �
�
Décrire l’illustration : c’est l’anniversaire d’Olivia, elle est entourée de sa mère et deux 
amis. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : lieu « La Varenne », date « le 14 avril », 
formule d’introduction «Chère Madame Eléonore Barrois », les paragraphes, la signature 
Olivia, 2 P.S signés O. �
�
Remarquer la légèreté d’Olivia, le soulagement. �
Citer les phrases « c’était le cadeau de la vérité » et « parce que j’en suis sûre et 
certaine : vous êtes ma grand-mère ». �
�
Évoquer les mystères qui tracassent Olivia. �
Préciser la cachette pour leur correspondance « dans le plancher de sa maison de Barbie ». 
Le secret est bien gardé ! Relever la série de phrases interrogatives, le TOUT écrit en 
lettres capitales. �
Étudier l’évolution de ses sentiments : soulagement, interrogations, énervement face aux 
zones d’ombre.�
Résumer en une seule question : pourquoi son père l’a abandonnée ? �
 �
Noter la spontanéité et l’humour d’Olivia dans la formule finale « Bises votre presque- 
petite-fille têtue » et dans les post-scriptum. �
�
Débattre sur les nouvelles informations apportées par le deuxième post-scriptum. �
Le prénom du père est Antoine.�
En déduire que la mère d’Olivia et Antoine Barrois vivaient une belle histoire d’amour cet 
été-là. �
�
Débattre sur l’expression « le cadeau de la vérité ». �
La vérité est-elle toujours un cadeau ? Ici, est-ce une bonne chose d’avoir répondu aux 
questions d’Olivia ? Et pour la grand-mère, d’avoir remué les souffrances du passé ? 
Discuter des avantages et des inconvénients pour chaque situation (celle d’Olivia, celle de la 
grand-mère). �
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Lettre n°10 �

Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous puissent comprendre l’histoire du 
père d’Olivia. �
�
Expliquer le vocabulaire inconnu : bâtir des scénarios, barrer (en mer), sombrer, 
dépression, délicat, instamment, erronés, vos perspectives ... �
�
Décrire l’illustration : de chez elle, Eléonore observe la mer au loin. �
�
Pourquoi regarde-t-elle la mer après ce nouvel aveu ? �
Son fils a perdu la vie lors d’une sortie en mer, elle se rappelle ce passé douloureux. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : changement de police (italique), lieu « 
Marseille », date « 20 avril», formule d’introduction «Olivia », les paragraphes, « ma chère 
Olivia » dans une des dernières phrases, la signature « Eléonore Barrois ». Préciser que les 
lettres sont vraiment très rapprochées dans le temps. Le suspense est à son comble, la 
quête de la vérité avance plus rapidement. �
�
Découvrir le personnage du père. �
Rappeler sa passion : la navigation.�
Comprendre l’événement qui fut son premier drame : la mort de son fils.�
Résumer cet événement : mort subite et mystérieuse en pleine mer, le 25 septembre juste 
après la rencontre avec la mère d’Olivia, il avait vingt-sept ans. �
�
Montrer qu’Éléonore est très affectée par ce récit et les accusations d’Olivia. �
Relever le champ lexical de l’émotion : « bouleversée », « m’épuise », « remuer le passé », 
« on ne se console pas de cela »... �
Discuter sur cette phrase forte « je ne veux pas vous laisser dire des choses basses qui 
saliraient la mémoire de mon fils ». En conclure que cette femme aimait son fils, rechercher 
les adjectifs qui le caractérisent « délicat et discret ... réservé et pudique ». �
Expliquer que cette femme ne sait rien d’autre. �
�
Interroger les élèves sur la suite possible: �
Que va ressentir Olivia à la réception de cette lettre ? Quelle solution reste-t-il à Olivia 
pour savoir la vérité ? �
�
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Lire silencieusement la lettre. �
Relire à haute voix (maître et/ou élèves) pour que tous puissent comprendre la fin de ce roman. �
�
Décrire l’illustration : Olivia est dans les bras de sa mère sur un balcon, elles regardent au loin. �
�
Quelles sont les ressemblances avec l’illustration précédente ? quelle impression cela donne-t-il ?�
Les trois femmes ont la même position, elles regardent dans la même direction. Cela montre une 
harmonie, un lien qu’elles n’avaient pas avant (rappeler les différences entre les premières illustrations).�
 �
Quelle est la position de la mère d’Olivia ? Qu’est ce que cela suggère ?�
La mère tient Olivia dans ses bras, comme pour la protéger. On sent la tendresse, la réconciliation. �
�
Rechercher les caractéristiques de la lettre : lieu « La Varenne », date « le 1er mai », formule 
d’introduction « Madame ma grand-mère Eléonore», les paragraphes, la signature Votre Olivia, 3 P.S 
signés O.  �
Faire référence au titre du livre avec la formule « Madame ma grand-mère Eléonore ». �
�
Étudier les dernières révélations. �
Évoquer la manière utilisée par Olivia pour éclaircir les zones d’ombres : elle a enfin parlé à sa mère.�
Faire la liste des nouveaux éléments dans l’ordre chronologique : �
• après l’été passé avec Antoine, sa mère et lui se sont échangés des lettres d’amour, �
• vers la fin septembre, sa mère n’a plus eu de nouvelles, �
• elle a cru à une rupture, �
• elle a décidé de garder le bébé seule. (Rappeler la réelle cause de cette séparation : la mort).�
• à l’âge de trois ans, Olivia a commencé à poser des questions sur son père et sa mère a décidé 
d’écrire à Eléonore pour avoir des informations.�
• la lettre lui est revenue avec la mention « retour à l’envoyeur ». �
�
Analyser la structure de ce roman : non seulement le récit avance lettre par lettre, indice par indice, 
confidences par confidences, mais en plus il fait un grand retour dans le passé. Et la vérité apparaît aux 
yeux de tous les personnages seulement à la fin. �
�
Caractériser ce roman par le suspense maintenu par l’auteur : les indices, la quête retardée par la 
correspondance, par le temps, par l’indice caché, par les mensonges, par ce secret étouffant. �
Débattre sur la libération des trois personnages féminins : Décrire l’évolution de la relation entre Olivia 
et sa grand-mère, mais aussi l’évolution entre Olivia et sa mère. Le secret les empêchait d’évoluer. �
Évoquer les projets d’avenir : une rencontre, continuer cette correspondance... �
�
Revenir sur les trois post-scriptum : �
• le premier évoque la fin du secret, �
• le deuxième un conseil humoristique (une erreur à ne pas refaire), �
• le troisième annonce un nouvel échange, des photographies... �
�
�
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